
RANOKE RANO ROBISTONE PREND LES RÊNESLa Ligue de tennis de l'Ogooué-Maritime a tenu samedidernier au Calao une assemblée générale pour élire unnouveau bureau. Deux candidatures se sont manifestéespour le poste de président. À l'arrivée c'est celle de Ra-noke Rano Robistone qui a eu l'assentiment des délégués. 
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YRONDU MUSAVU KING EN RESERVE DE LA SÉLECTIONLe défenseur du Toulouse Football Club (TFC) a fait sa-voir hier, lors de la conférence de presse ayant précédé lematch Toulouse-Nice être peu intéressé par la prochaineCan. S'il invoque comme principale raison de privilégiersa carrière en club, d'aucuns n'y voient pas moins des mo-tivations extra-sportives.
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Battu (2-1), une semaineplus tôt, à Franckfort, le Bo-russia Dortmund a relevé latête, samedi dernier, dansson antre du Signal IdunaPark en infligeant un cin-glant 4-1 à Mönchenglad-bach dont un doublé del'international gabonais,Pierre-Emerick Auba-meyang (7e, 69e). Avec sesdeux nouvelles réalisations, le capitaine des Panthèresporte son total à 15 en 12 matches disputés. Nous y re-viendrons.
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Le National-Foot 1 dans sa 3e levée a été marqué par le réveil de l'AO CMS et Lozo Sport qui ont respective-
ment battu Missile FC (0-3) et le FC 105 (0-1) dans ce qui était considéré comme le match des mal-classés.
D'un autre côté, le leader, CF Mounana a marqué le pas en concédant le match nul (0-0) au stade Pierre Cla-
ver Divunguy face à Port-Gentil FC qui fait un début de saison pour le moins surprenant. 
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ON efface tout et on recommence ? L'arrivéeà la tête des Panthères du Gabon de l'Espa-gnol Jose Antonio Camacho n'annonce peut-être pas une révolution au sein d'unesélection, où bien des choses méritent effecti-vement d'être changées. Dans l'immédiat, letemps ne lui en laisserait pas le loisir. Il y aune Can, dans 45 jours, à préparer. Et bienque le président de la Fégafoot, Pierre-AlainMounguengui, ait quelque peu modéré sondiscours, se bornant désormais à fixer commeobjectif de “bien figurer”, le minimum syndicalpour le nouvel homme fort de notre équipefanion serait de lui faire franchir le premiertour.Mais comme c'est généralement le caslorsque débarque un nouvel entraîneur, lescartes devraient être rebattues, les rôles re-distribués. Là-dessus, l'ancien sélectionneurde l'Espagne et de la Chine a vite fait de plan-ter le décor, annonçant qu'il bâtirait uneéquipe faisant appel aussi bien aux joueursévoluant à l'étranger qu'aux éléments locaux,tranchant en cela avec les certitudes de sonprédécesseur pour qui la vérité semblait setrouver quasi exclusivement outre-mer.Une telle posture, qui laisse de côté préjugéset a priori, ne peut qu'être bien perçue. En at-tendant de voir le terrain, et lui seul, mettretout le monde d'accord. Car la question qui vase poser, dans les tout prochains jours, aunouveau sélectionneur et à son staff est sim-ple : doit-on continuer, invariablement, à faireconfiance aux mêmes hommes, bien que cer-tains d'entre eux ne jouent pas ou si peu, etsouvent dans des divisions inférieures ou deschampionnats peu relevés ? Bien sûr, rien n'est évident quand il s'agitd'une sélection nationale. Et la recette pouren monter une qui soit compétitive nécessitedes ingrédients parfois inattendus. C'est ainsiqu'on peut rencontrer des joueurs en diffi-culté relative en club mais performants – enparticulier lorsqu'il s'agit d'habitués – enéquipe nationale. Et inversement. Mais unechose est certaine : on ne peut, on ne doit en

aucune manière faire abstraction de la formedu moment. D'autant que le Gabon pourraitcompter trois ou quatre internationaux (unpar ligne) hors de forme ou en mal de com-pétition : le défenseur central Yrondu Mu-savu-King, qui  joue peu avec Toulouse FC(Ligue 1 française) et qui, pour cette raison, ademandé dans un bel accès d'honnêteté à nepas être convoqué – et il devrait rester surcette position (lire par ailleurs) –, le milieu deterrain Abdoulaye Merlin Tandjigora et l'at-taquant Malick Evouna, tous deux évoluantdans les championnats de Chine de 2e et 1èreDivisions, actuellement à l'arrêt. Sans parlerde Frédéric Bulot, blessé de longue date etseulement en phase de reprise.Dans ces conditions, pourquoi ne pas recher-cher une alternative ailleurs, y compris dansnotre National-Foot 1 ? Les récentes perfor-mances de ses joueurs, dès lors que ces der-niers se sont trouvés confrontés au niveauinternational, ne plaident certes pas en leurfaveur. Le championnat d'Afrique des nations(Chan) 2016 a même laissé l'amère sensationde footballeurs pas fichus de casser troispattes à un canard. Mais une telle contre-per-formance doit-elle tenir lieu de condamna-tion définitive ? Devrait-on, par exemple, sepasser en attaque des services d'un CédricOndo Biyoghe (CF Mounana) s'il continuaitsur les mêmes bases que celles qui l'ont vuinscrire cinq buts en deux matches ? N'a-t-ilpas, à ce stade, le profil du parfait joker qui,surgissant du banc, pourrait faire un bien fouà une attaque en panne de solutions ?Quoi qu'il en soit, c'est en toute connaissancede cause que José Antonio Camacho, qui a as-sisté samedi, dans un stade Augustin-Moné-dan hélas désert, à Missile FC-AO CMS (0-3),puis hier à l'affiche de la journée Port-GentilFC-CF Mounana (0-0) pourra se forger uneopinion sur le potentiel de deux, trois ou qua-tre éléments qui, il est vrai, n'auront qu'unmois et demi de compétition dans les jambes.Mais quand on est sur une bonne dyna-mique...

Alternative
Lucarne

Mounana cale, FC 105
s’enfonce, CMS et Lozo

Sport se réveillent


